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Canis lupus (Linnaeus, 1758)

Canidae – Loup gris – Wolf

> Ra – 01 05 07 26 38 42 69 73 74

LC 2010 Biosphère – VU 2009 France – VU 2009 Rhône-
Alpes

©© bysa – Pseudonyme – Wikipedia

gnu – C.Muiden – Wikipedia

Description

Le Loup est similaire au chien de la race Berger allemand, 
avec une poitrine plus étroite et des jambes plus longues. Les 
femelles sont plus petites que les mâles. La taille tête-corps 
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est de 100-140 cm, la hauteur au garrot de 60-95 cm et le 
poids de 18-80 kg. Le cou est fort et épais et les oreilles sont 
proéminentes. Il a un large museau avec une grande truffe. Il 
y a souvent des marques sous et entre les yeux. La lèvre supé-
rieure est de couleur chamois.

La robe est habituellement parsemée de gris mais elle varie 
du blanc au noir, ils peuvent aussi présenter un poil brunâtre, 
roux ou jaunâtre et tous les tons entre ces couleurs. Le des-
sous est plus pâle, en général blanc-jaune. Les poils dorsaux 
sont plus longs et d’habitude plus foncés. La queue est droite, 
plus foncée sur la partie supérieure et souvent avec un bout 
noir. Les pattes sont longues, les pattes avant plus fortes et un 
cinquième orteil sous forme d’ergot. La couleur est plus 
claire que celle du corps et des pieds, presque blanches et il y 
a souvent une ligne verticale foncée sur le devant des pattes.

Historique et répartition

On retrouve le Loup gris, exclusivement dans l’hémisphère 
nord : au Canada, en Europe de l’est et, en Asie et Sibérie.

Taxon à l’origine du Chien domestique (et Chien marron) 
(Canis familiaris ou Canis lupus familiaris) dont la présence 
est attestée au Proche Orient, en Espagne, Italie, Allemagne il 
y a 14000 à 13000 ans et en France dès le début de l’Holo-
cène, introduit en Corse vers le 6ème millénaire av. JC. Il 
semble être la première espèce domestiquée par l’Hom-
me vers 60000 BP.

A la fin du XVIIIe siècle le Loup occupait encore toute la 
France (hormis la Corse), sauf une part notable de la Norman-
die et une zone du nord de la France, en 1923 il n’existe plus 
que dans le Limousin et les Vosges.

Disparition complète de Rhône-Alpes au début du XXème 
s. : Ain (1871-1900) – Ardèche (1907) – Isère (1878-80) ; 
vraisemblablement échappés en 1954 (Vignieu) et 1975 (Les 
Abrets) – Loire (1908) – Rhône (1880) – Savoie (1897) – 
Haute-Savoie (1957, à vérifier).
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– Etat 2014 de la présence du Loup en France et historique –

Le retour du Loup en France a été effectué par le Loup ro-
main (Canis lupus italicus), en 1992, avec un premier contact 
avec deux individus dans le Parc du Mercantour. Il a depuis 
colonisé naturellement une partie significative des Alpes fran-
çaises et sa progression se poursuit en direction du Jura, du 
Massif Central et même de l’Est des Pyrénées. L’espèce est 
de nouveau menacée suite à des décision de traques sélecti-
ves sous forme de répression punitive. La protection des trou-
peaux d’ovins est assurée de manière raisonnée à la manière 
des Abruzzes ou d’autres expériences européennes, toutefois 
les actions de chiens errants très nombreuses viennent parasi-
ter les esprits et réveillent la crainte enfantine du Loup. Une 
augmentation du nombre de bergers, un renforcement du 
cheptel de cervidés ou autres grands mammifères est à préco-
niser en parallèle avec l’accompagnement des populations 
dans la connaissance de cette espèce fascinante à l’instar de 
ce qui a pu être fait en Italie où notons-le, le mythe fondateur 
du Loup a été beaucoup plus favorable que les comptines cen-
tro-européennes sous l’influence desquelles nous nous trou-
vons.
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– La louve fondatrice de Rome (vers 753 av. JC) avec Remus 
et Romulus –

La pullulation actuelle des ongulées sauvages en Europe occi-
dentale est liée à l’absence de grand prédateur, comme le 
loup, et cause de nombreux dégâts aux cultures et aux boise-
ments forestiers.

Habitats

Divers, l’espèce ayant tendance à s’être réfugiée dans les zo-
nes arctiques, les déserts, les forêts denses et les montagnes.

Biologie & Reproduction

En Europe le Loup est actif toute l’année, mais il est essentiel-
lement nocturne. C’est un animal social vivant en meutes de 
trois à six individus le plus souvent en Europe occidentale. 
Le territoire d’une meute s’étant sur des surface allant de 100 
à 1000 km².

Canivore chasseur, le Loup est une espèce opportuniste adap-
tant son régime alimentaire aux proies disponibles ; les 
grands Mammifères sont parmi ses proies, mais il chasse aus-
si le Lièvre, des Rongeurs, voire des oiseaux. Il peut dans cer-
tains cas être aussi être charognard. Dans les régions où le bé-
tail domestique est peu ou pas surveillé comme en France, il 
peut s’y attaquer de manière opportuniste.

Selon les endroits, la saison de reproduction s’étend de jan-
vier à mars. Pour une meute, la femelle met bas de deux à 
trois louveteaux dans une tanière aménagée, au terme d’une 
gestation d’environ deux mois. La fertilité de la louve aug-
mente avec l’âge et ses facultés de reproduction augmentent 
pour compenser les pertes. Les petits naissent aveugles et 
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commencent à ouvrir les yeux au bout d’une douzaine de 
jours. La mère les allaite pendant six ou sept semaines, puis 
ils sont nourris avec de la viande régurgitée que leur procu-
rent les autres membres de la meute.

Canis lupus lupus (Linnaeus, 1758)

Loup de Linné

Ra – 01 05 07 26 38 42 69 73 74

RE 2008 Rhône-Alpes

©© 
bysa – M. Steichen – Wikipedia

Canis lupus italicus Altobello, 1921

Loup romain

syn. – Loup des Abruzzes, Loup des Apennins

> Ra – 01 05 26 38 73 74

VU 2009 France – VU 2009 Rhône-Alpes

©© bysa – Anonyme – Wikipedia
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Ce taxon est régulièrement mis en synonymie avec Canis lu-
pus lupus.

Le statut régional de ce taxon a été arrêté par anticipation en 
2008 comme devant être conforme au statut national qui a été 
édité en 2009 (décision du CSRPN) : il est donc classé 
comme Vulnérable dans la région.

Habite plutôt les montagnes (refuges).

Canis lupus signatus Cabrera, 1907

Loup ibérique

Ce taxon est régulièrement mis en synonymie avec Canis lu-
pus lupus.

Se trouve essentiellement localisé dans le nord de la Pénin-
sule ibérique ; quelques îlots relictuels se trouvent dans le 
sud.

Illustrations
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Parc zoologique de Peaugres (Ardèche) le 14 avril 2004 © 
C.Deliry

©© by – R.Dewar – eol.org

Loup romain, trace typique avec pied dans le pied (Abruzzes) 
automne 2000 © C.Deliry
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Pas de Loup romain (Abbruzes) automne 2000 © C.Deliry
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